
 

Homélie du Samedi 20 Octobre 2018 – « Que voulez-vous que je fasse pour vous ? »  Mc 10,35-45 

Quand nous entendons proclamer l’Evangile chaque dimanche, à la messe, nous constatons que 

chaque fois le récit commence par la formule : « en ce temps là… » 

Vous l’avez remarqué sans doute… 

Nous pouvons nous demander comment interpréter cette formule « en ce temps là ».. 

- Elle peut nous suggérer que ce qu’on va entendre s’est vraiment passé dans notre histoire 

humaine : oui, c’est bien arrivé dans l’histoire… 

- Certains peuvent l’interpréter un peu comme le début d’un conte… comme si on disait ; « il 

était une fois … 

- Et sans en arriver là, on peut aussi penser que cela s’est passé il y a tellement longtemps que 

ça se réduit à un simple souvenir… qui ne nous concerne plus 

 

Quelles est donc notre interprétation personnelle ?  Dans quelle attitude intérieure 

accueillons-nous ce qui nous est présenté comme la Parole de Dieu ? si nous la faisons 

précéder du refrain « Alléluia » qui évoque le Christ ressuscité, c’est peut-être  que nous ne 

pouvons pas recevoir cette Parole n’importe comment… 

Ainsi, dans le récit de ce jour, après l’avoir entendu proclamer avec attention, nous 

constatons que nous sommes mis en présence de plusieurs scènes …dans lesquelles nous 

pouvons sans doute nous reconnaître 

• Quoi de plus normal, n’est-ce pas, de tirer avantage des bonnes relations que nous 

pouvons avoir, comme Jacques et Jean, qui demandent à Jésus de les « pistonner », en 

ayant même l’audace de lui dire : « tu ne peux pas nous le refuser » (« ce que nous  te 

demandons nous voulons que tu le fasses pour nous ») Cela nous donne une idée de leur 

étrange manière de prier, en tentant d’imposer leur volonté à Jésus… Cela peut nous 

faire penser à certaines de nos prières ! 

• Il n’est pas inutile de voir comment Jésus accueille leur prière vraiment intéressée. Il ne 

rejette pas leur demande, mais, pourrait-on dire, il va chercher à l’ »évangéliser ». et 

pour cela il les rejoint dans leur désir profond de » partager sa gloire ». c’est une 

aspiration  que nous portons tous en nous, n’est ce pas ?  Mais il les invite à prendre un 

autre chemin que celui auquel ils avaient pensé spontanément, en demandant à Jésus de 

favoriser leur réussite. On pourrait dire que ce qu’ils pensaient obtenir par faveur … ils 

auront la possibilité de l’obtenir par participation. C’est ce que Jésus leur présente 

comme « la même coupe à boire » et « le même baptême à recevoir ». ainsi leur 

aspiration profonde est bien respectée mais c’est dans leur fidélité quotidienne à la 

personne de Jésus qu’ils sont assurés de pouvoir la réaliser … 

• Ainsi ce que nous entendons dire par Jésus « en ce temps là » est peut-être fait aussi 

pour que nous l’entendions « en ce temps ci que nous vivons aujourd’hui » 

• Nous pouvons aussi nous reconnaître dans la réaction des autres disciples qui s’indignent 

contre Jacques et Jean. On les comprend. Qui ne leur aurait pas fait les mêmes 

reproches ? Mais en réagissant comme ils le font, ils manifestent, qu’ils ont en fait la 

même mentalité que celle qui est dénoncée pour Jacques et Jean.  



 

• Cela montre sans doute que tout n’était pas parfait dans les relations à l’intérieur des 

premières communautés. Et pour les orienter dans un sens plus évangélique, on peut 

remarquer que Jésus tient à marquer la différence entre ce qui se passe dans les 

relations « mondaines » dont les disciples sont témoins et la singularité de ce qui doit se 

passer dans la communauté de ses disciples. Vous avez sans doute remarqué que dans la 

même parole que Jésus leur adresse, par 3 fois, il insiste en disant « parmi vous ». 

« Parmi vous » il ne doit pas en être ainsi. Celui qui veut devenir grand parmi vous sera 

votre serviteur ! celui qui veut être parmi vous le premier sera l’esclave de tous. 

Cette attitude d’humilité et de service que Jésus leur demande et qu’il nous demande ce 

n’est pas qu’un effort vertueux pour avoir une bonne conscience morale. C’est pour nous 

situer dans la dynamique de Jésus lui-même 

Ce n’est pas seulement un modèle à imiter un exemple à suivre : en serions-nous 

capables par nous-mêmes ?  C’est croire que ce qu’il a vécu lui-même dans le service 

jusqu’au bout ,   il nous donne de le vivre à notre tour parmi nous, entre nous, dans notre 

communauté et dans notre entourage. 

 

L’amour du Christ qui s’est manifesté  en ce temps là continue de se manifester en ce 

temps ci qui est le nôtre. C’est dans cet amour que nous avons été plongés par notre 

baptême. Jésus compte sur nous pour le rendre présent aujourd’hui dans notre monde.   


